
L'ELECTE1LR.

dernier derivit un engagemTient d'être mi-'

nistériel-conservateLur à toujours. M. Bar-

the nous a tart accoutumé à ces tours dJe
voltige, que le passage qu'il vient d'elfe I
t ier dans le parti conservaleur nous trouve

froid comme le dédain lui-mrie. Noui
ferons pis que le Pays, qui ne veut plus
échanger avec ce journal déserteur, nous'

prenons, (dès aujoCI'hui Penicgaieent de
ne >as le lire.

Nous avons appris avec plaisir qu'à
l'asserhtlée g4nirale drs membres de la
Société St. Jean-BPtisty, pour Péletieon
des gfliciers, Mr. C.J.L. Larirance, Prufes
seur, a été élu serétaire archiviste 'de

ette Société. Bien que nous n'avons
J'honneur de connaître personiellement
M. Lafranire, nous pouvons aflrmer qu ou
ne pouvait faire un meillur choix et que
la Socir;ié trouvera 'n lui lin secrétaire
laborieux, z6lé et rès-intelligent.

M. L'france, qui est à la tête d'une Aca-
démie depuis phusieurs années, ebt un

jeune écrivain de mérite, qui s'est acquis
le, .drots aux res>eCts et à, Pencorage.
trient <e ses corciteyeas pour son dévoue-
nuent à la cause de'l'éducation. Il a écrit
dans d-s journaux tg revues u -rand nom.'

bre d u rna u b ssur l'éducation.

Ain-i nous so rples persuad qne ce
mnun'tt'tr a pporter' un puissant conCortr
ù l'admni tuistralion des alaires de la soemte

et que les inoit:b es pourront compter sur
ur rappo~rt circons-tanie éet litt'sraire, cf
iu i arrive assez peu so vent, co.nme utous
avons pu le ton tater'.

Quant a x 'autres officiers élus a cette
n-emblée, nous ne lto; î'ons en parler au-
i.ourd'h i, a-tendu que le compte rendu lde
l'élection tr'e.-t pas 'tcore îmbhl* dans les
jou naux d cete ville.

~~~~~~.......,........... ......... f.* f..."

Les derx jeunes lent.iste, qui,' apres
les journaux de Québer, c'aient partis
potur comnplL't('r leurs études suîr l'o-don
totechnie, dans Quaker City, ou Philadel-
phie, sont to.ut simplement revenus de
Montrjial sans diplômes.

Les susdits journaux sont priés de re-
pro :u're ce qui piice.e-

..... ....... .........

MAISON BLAIS ET CIE.

Un des -plus beaux étalages d'objets
d'une nouveauté et dl'un goaû parfait, qu'il
soit posible de voir à Québec, est sans
contredit celui dn magasin de MM. E.
Blais et cie. rue L-i tFubrique, Haute ville.
La tache d'énumérer les merveilles entas-
sées dans leur magasin. serait certes très
agréable, maisldfiuile ; vt tout notre jour-
n'Il, eut-il les proportions-du Chronicle,
n'y suffirait pas. Courntons-nous de dire

à nos lecteurs, que ces splendides marchan-
dises sont achetées.dans les premières fa-
briques 'de France, - dEcosse et d'Angle-.
1.rre ; que MM. E.:Blais et cie. *ont voulu
etrè specialistes en fait de bonneterie et
d'articles destinés à comblóter les toilet-
tes les plus fashionables,- tels que gants,
cols, cravates etc; que tous les objets d'art
et l curiosité, quicontribuc'ni à former
le ltnd si .ricWe de leur mrgasin, ont la
beauté et l'élégance unies à la qualité, et
surtout le -cachet artistt hue,

Nous pouvons prédire que MM. E. -Blais
t ie, ont déja.une autorité. de nom qui

deviendra bientôt une puissance à aquelle
nul ne pourra se soustraire.
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CAISSE D'ECONOMIE de ST. ROCH

. n

Les premiers officiers dur bureau de di
recticur, qui furent élus le 24 mars 1848,
étaient:

Président, 1F. X. Paradis, écr. ; pre-
nu1er Vie-président, Ls. Prévosti, écr.
deuxième vice-président, P. Buot, écr.
président honoraire, 1h'on. R. E. Caron ;
cdeuxièmne vice président honoraire, Chas.
Liang-in, (cr.; secrétaire, Aug. Gau-r
Ibier, jr., écr. ; assistaut-secrétaire, J. B.
Mattel, écr.; trésoriser, Jos. G. Tourani
ge au, r

Ce bureau de direction jouissait de la
confiance publique, et les réglemeuts, qui
avaient éte acloptés, étaient remplis de sa-
gesse et de prudence,- et rout indiquait que
l'inItérêt des déposants serafi sauvegardé.

Les réines officie.rs furent réélus à
Passemiblée des fondlaiems dle la Caissee,

ni eut lieu le 1er avril 1846, à l'exception
,<de M. J. B. Martel, qui fut remplacé par
JM. Jose'ph Laberge, comme assistant-se-
crétaire.

A l'assemblée <les directeurs du 4 août
1846, il fut décidé d'escompter un billet
promissoire, et à celle du 8 janvier 1850,

Il la Caisse d'E"o<omie de St. Roch es-
"C compter-a pour Messieurs Berlinituet et

fils, tous les quinze jours, un billet de
£25, endossé par Pier:e Allard, lesquiels
bil I·ts seront payables le premier juillet
prochain et pour chacun desquels Mes-
sieurs Berlinguet paieront un esoempte

"de 15s."
Au commencement de l'année 1850, il

existait quelque méeontentemîert dans le
bureau de direction,- etmM. Jos. G- Tou-
rangeana transmettait sa résignation comme
trésorier le la Caisse, à l'assemblée du dit
butrea <leiiree.ti du 26 mars. A c'tt.
ascemblée, il fut résolu :" Qu'à-l'avenir.il
ne sera escompté aur m1 billet, sans qu'il
soit endossé par une'- personne so.vable,
à part dles autres garanties exi ées par les
direceurs." On nomma. en mâême temps
un bureau d'cscompte qm fut composé de
Messieurs Paradiu, Prévost et Gautiier.

A Passemblée des directeurs du 12 avril.
1851, il fut résolu:" Que les directeurs
" observent strictement la rè è qui veut

qu'aucun billet promissoire ne soit es-
" compté à moins qu'il ne soit accompa-

gné de bons du.gouvernernent, ou de la
corporation de Québec pour un montant

" au moins égal au dit billet."
Le troisième rapport annuel des direc-

teurs de la Caisse, qui fut adopté à lassem-
blée gréérale dès membres fondateurs, le
27 avril 1851, recommande " d'incorporer
1 aussitôt que possible la Caisse' dEco-
" nomie (d'après l'acte 4 et 5 Victoria,
'' chapitre .31), afin que ceUe corporationi
" puisse offrir aux déposants des garaniles

matérielles qu'ils n'ont pas eues jusqu'à
présen t.
M- J- B. Martel, un les directeurs, se

prononca fortement à cette asseirblée en
f veur'de cette recommar.dation '(voir son
témoignage page 5 et 6 et pièce A.AA.
page 54).

.h l'assemblée des directeurs du 30 aviil,
1851, M. F, X. Paradis, président et mem-
bre du comité d'eséompte jusqu'alors, trabs-
mit une lettre en date du 24, par laquelle
il refusait formellement de continuer d'agir
commce président et directeur de la Caisse ;
sa résignation fut. acceptée, et M. Louis
Prévost fut nommé à la même assemblée
pour le remplacer. Des billets prornissoires,
an montant d'environ trois mille louis
[£3.000] avait été escomlités à la Caisse
par l'entremise de M. Paradis cintraire-
nient aux règlements de la caisse'et aux
décisions du bureau de direction, [voir
ténoignge de J. Chiids, écr., et pièce D.J

M. J..Bte. Martel-transmettait au se-
créraire une lettre en date du 17 janvier
1152, par laquelle il donnait sa résigna-
lion " comme officier, directeur et mem-
brede la Caisse d'Economie de St.Roch, "
dont le secrétaire accusait la réception le
s1 janvier, 1852, {voir pièces Nos. 64 et
65] ; il n'est fait aucune mention de cette
résignation dans le livre dles minutes de la
Caisse, et à l'assemblée du 31 mai 1852,
M. J. Bte. Martel fut réélu assistant-se-
crétaire, comme s'il eut'été encore direc-
teur [voir pièces A. A, A. page 64 , et le
bureau de direction fut déclaré se compo-
ser de Messieurs ' Gab. ILapointe, P.
Brunet, Louis Marois, L. Prévost, J. Bte.
Martel, A. Gauthier, N. Lamarre, P. Gué-
net, F. Larouche, H. Plamondon, Jos. Pi-
chetie, Chs. Touchet, P. Vallée, L. E.
Blais-et-Léon 1oy.?

A P'assemblée. de la conférence St.
Roch du 25 décembre 1851, M. Marois
fut élu membre.de cette conférence..et à
celle-du-15 avril.1852, ilfut nomrrié mem-
bre du bureau de la Caisse au lieu et
place .de feu. Joseph Lefebvre ;: séance
levée, les membres du bureau se- sont as-
semblés et ont choisi. M. Louis Marois
pour être directeur pour cete année (voir
témoignage dle Jose1 h Picard et la pièce
100.)

L'entrée du 13 mai, 1852, dans l livre
des minutes, est suivie de celle de l'as-.
semblée des directeurs <lu 3 mai, 1853
les messieurs suiéanns- furent: élus officiers
pour cette arinée

Président..., .. Ls. Prévozt-
r.-résident..a......P. ra'lée

Secrétaire....... Gauilâier,
Trésorie'.. .... Ph 'Brunét-


